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566 ARCHIVES PARLEMENTAIRES - CONVENTION NATIONALE 

30 

Les administrateurs du district de Millau, 
département de l’Aveyron, présentent à la Con-
tion nationale le tribut de leur reconnoissance, 
la félicitent sur ses travaux et sur son énergie 
à déjouer les contre-révolutionnaires, et l’invi¬ 
tent à rester à son poste. Mention honorable et insertion au bulletin 
(1). 
[Millau, s.d.) (2). 

«Représentants du peuple, 
Pénétrés de reconnaissance, comme le sont 

tous les vrais républicains, les administrateurs 
et agent national du district de Millau, viennent 
vous présenter le tribut mérité. Vous avez 
jusqu’ici rendu les destinées favorables à la 
France par votre énergie et votre vigilanse sou¬ 
tenue vous avez comblé les abîmes que creu¬ 
saient sous les pas de la révolution les mal-
veillans coalisés contre elle, vous avez arraché 
le masque à l’hypocrisie et précipité dans le 
néant ces tartufes avec leurs projets contre-
révolutionnaires; vous avez imprimé une mar¬ 
che aux gouvernements dont l’histoire ne four¬ 
nit aucun exemple, et qui fait l’admiration du 
monde; enfin vous avez conduit le vaisseau de 
l’Etat à travers mille écueils, et vous l’avez ga¬ 
ranti; la mer sur laquelle il vogue est encore 
orageuse, il faut pour le conduire jusqu’au port 
où le français doit trouver le honheur, le même 
pilote; il faut des hommes exercés à manier la 
machine politique et jouissant de la confiance, 
pour la sauver; vous seuls, dignes représentants, 
réunissez ces qualités essentielles; restez à 
votre poste, nous en exprimons le vœu formel 
parce que le salut de la patrie l’exige. » 

Dumas, Loireau, Maurin, Bonhome, Descurel, 
Pierre Montel fils, Mellort, Reuvelet. Par le directoire et le conseil: 

Villa vin. 

31 

La Société populaire de Montferme, ci-devant Saint-Rambert, département de l’Ain, félicite la Convention nationale d’avoir fait tomber 

sous la hache de la loi les Danton, Basire, Fa¬ 
bre d’Eglantine, Hérault de Séchelles, Philip-peaux et leurs complices. Mention honorable et insertion au bulletin 

(3). 

[Montferme, 10 flor. II] (4). 
« Législateurs, 

C’est aux hommes purs qu’il appartient d’ap¬ 
plaudir à la vertu, à l’énergie des représentants 
du peuple français : la vérité se ternit en pas-

(1) P.V., XXXVIII, 75. (2) C 305, pl. 1142, p. 27. (3) P.V., XXXVIII, 75. Bln, 10 prair. (1er suppl1). (4) C 306, pl. 1154, p. 6. 

sant par la bouche du méchant, comme le dia¬ 
mant en traversant la fange. D’ailleurs, n’est 
ce pas pour le juste, que travaille la Conven¬ 
tion ? C’est donc à lui à la bénir, tandis que le 
méchant exhale, contre elle, toutes les impré¬ cations du crime. 

Législateurs, vous avez appellé sur la tête 
des nouveaux conspirateurs, la hache de la loi; 
et les Danton, les Basire, les Fabre d’Eglantine, les Hérault de Séchelles et une partie de leurs 
complices ne sont plus; qui doit donc espérer de 
nous redonner des fers, après le déchirement 
d’une trame aussi sçavament ourdie ? 

Conspirateurs de tous les pays, tremblez au 
seul nom de la Convention; et vous, amis de la 
patrie, pour qu’elle emploie ses veilles, ne le 
prononcez qu’avec des témoignages de recon¬ naissance. » 

Guillemot (yrésid.), Auger (secret.), 
Garin (secret.). 
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La Société populaire de Buix, département de la Drôme, proteste de son attachement à la Convention nationale et l’invite à rester à 
son poste. 

Mention honorable, insertion au bulletin (1). 
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La Société populaire de Cuisery, départe¬ ment de Saône-et-Loire, annonce que, pour resserrer les liens de la fraternité, elle a célé¬ brée, le 30 germinal, la fête de l’Union. Elle envoie le procès-verbal de cette fête, dans la¬ quelle tous les citoyens ont renouvelé leur ser¬ ment de fidélité à la représentation nationale. « Guerre aux conspirateurs, dit-elle, respect aux » propriétés et aux bonnes mœurs; honneur » à la vertu, à la probité et à la justice telle » est la devise que nous avons adoptée. Elle » sera bientôt, nous n’en doutons pas, la base >» de la conduite de tous les Français ». Mention honorable, insertion au bulletin et renvoi au Comité d’instruction publique (2). 

[Cuisery, 6 flor. II] 1(3). 
«Citoyens représentants du peuple, 

Tandis que nos ennemis conspirent contre 
notre société, cette société, persuadée que le 
seul moyen, de déjouer leurs complots est de reserrer les liens de la fraternité, a célébré décadi dernier la fête de l’union. 

Nous vous adressons, Citoyens représentants, 
le procès-verbal de cette fête. Oui, tous les 
frères, pénétrés de la plus vive reconnaissance 
pour vos glorieux travaux, vous ont juré un attachement inviolable. 

Guerre aux conspirateurs, respect aux pro¬ 
priétés et aux bonnes mœurs, honneur à la 
vertu, à la probité et à la justice; telle est la 

(1) P.V., XXXVIII, 75. Bin, 10 prair. (1er suppT). (2) P.V., XXXVni, 76. Bin, 9 prair. (3) F17 1010e, pl. 2, p. 3244. 
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